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Naviguer aux  
confins de l’Europe
Deux zones fluviales et un passage sur l’Atlantique  
viennent pimenter cette croisière. Avec en prime  
Lisbonne, capitale de l’Europe au bord de l’Atlantique,  
depuis laquelle le monde a été découvert.

C’est toujours un plaisir 
de naviguer sur un  
bateau rapide !

    Carl Victor

Quiconque prévoit une croisière au départ de Lisbonne peut 
s’épargner un voyage à San Francisco et Rio de Janeiro en 
passant en dessous du «Golden Gate Bridge» portugais – 
appelé ici pont du 25-avril – tandis que le Cristo Rei, construit 
à l’image de l’original au Brésil et trônant 
au-dessus de la tête de mât, étend ses 
bras pour protéger le bateau. Sur l’autre 
rive se trouve Lisbonne, ville à partir de 
laquelle le monde a été découvert. Une 
entreprise rendue possible grâce au fleuve 
Tage, qui forme ici le plus grand port fluvial de la péninsule 
ibérique avant de se jeter dans l’Atlantique. Là où les caravelles 
jetaient autrefois l’ancre avant de s’élancer vers l’inconnu, les 
ports de plaisance s’alignent aujourd’hui les uns après les autres, 

01	 Le Monument aux Découvertes 
a été érigé en 1960 à l’occasion 
du 500e anniversaire de la mort 
d’Henri le Navigateur. À 
l’arrière-plan, le pont du 
25-avril.

02	 Un plaisir de naviguer à  
l’état pur.

03	 Un tramway à Lisbonne.
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Informations nautiques

Région: Les zones intérieures du Tage et du Rio Sado 
sont reliées par un passage sur l’Atlantique, qui rend la 
croisière passionnante.
Cartes marines: Imray C49. Les cartes marines 
britanniques BA 3635, 3636 / 3220, 3221, 3222, 3224, 
3259, 3260 sont meilleures. Des cartes spéciales du 
Tage intérieur peuvent être obtenues auprès de l’Instituto 
Hidrografico de Lisbonne.
Littérature nautique:  «Portugal Sailing Directions» 
de l’Institut Hydrographique Portugais ou «Atlantic 
Spain & Portugal» de Henry Buchanan, de la RCC 
Pilotage Foundation.
Vent et météo: La région est dominée en été par le 
Nortada portugais. Presque toute l’année, mais surtout 
en début et fin de saison, les fronts provenant de l’Atlan-
tique peuvent apporter du mauvais temps et des vents 
tempétueux du sud-ouest jusqu’au nord-ouest.
Bulletins météo: www.windfinder.com.
Balises et repères: La région est extrêmement bien 
signalée et balisée. Toutefois, il est déconseillé de 
naviguer la nuit ou en cas de mauvaise visibilité dans 
l’estuaire du Tage et du Rio Sado.  
Marées et courants: Le marnage peut atteindre 
jusqu’à 3,8 m. Dans les estuaires du Tage et du Rio Sado, 
le courant peut atteindre les 4 nœuds. 
Meilleure période de voyage: De juin à septembre.  
Climat: Le climat atlantique engendre des hivers doux, 
et la mer toujours fraîche des températures supportables 
en été. 
Vêtements: Il convient d’avoir toujours à bord des cirés et 
des pulls. 

01	 Le Tage se jette dans l’Atlantique à Lisbonne.

02	 La marina Doca de Belém est à seulement quelques pas du monastère des Hiéronymites.

03	 La baie de mouillage au large de Cascais est très appréciée par de nombreux skippers.

04	 Magnifique paysage à Cabo Espichel.

tous remplis de yachts. Entre-deux, telle la proue d’une caravelle, 
le Monument aux Découvertes s’élance vers le fleuve. Mené par 
Henri le Navigateur, Magellan regarde au loin tandis que 
Bartolomeu Diaz nous rappelle qui a donné son nom au Cap 
de Bonne-Espérance. Au milieu de ce beau monde illustre se 
trouve également Vasco da Gama, découvreur de la route 
maritime vers l’Inde, dont le corps repose dans le monastère 
hiéronymite voisin du nom de Mosteiro dos Jerónimos.

Le plaisir de naviguer
L’amplitude de la marée à Lisbonne atteint presque quatre 
mètres pendant les vives-eaux, provoquant donc un courant 
de marée très fort. Aujourd’hui, la marée haute n’arrivera 
qu’après midi, ce qui nous laisse suffisamment de temps pour 
nous recueillir sur le sarcophage de Vasco da Gama et nous 
souvenir de tous ceux qui ont navigué sur les mers bien avant 
nous. Bien que le Mosteiro dos Jerónimos ne se trouve qu’à 
quelques pas de notre place d’amarrage au Doca de Belém, 
cet édifice le plus significatif du style manuélin – premier style 
colonial portugais – ne se laisse pas visiter aussi rapidement. 
Au moment où la proue de notre bateau s’élance sur le Tage, 
le courant de marée est par conséquent déjà bien fort. Alors 
que nous arrivons à la hauteur de la Torre de Belém, nous 
constatons que le courant nous pousse vers les bancs de sable 
au sud. Nous continuons notre progression jusqu’à nous 
retrouver juste sous Ponta da Laje, puis mettons le cap sur 
Cascais, avec en guise d’amer le Forte de Sao Juliao da Barra. 
Comme le faisaient autrefois les caravelles après des voyages 

qui les menaient souvent à l’autre bout de la Terre, nous 
voulons nous aussi jeter l’ancre dans la baie de Cascais. Mais 
cette dernière se trouve aujourd’hui assiégée par des bateaux. 
C’est dimanche, et la moitié de Lisbonne se presse dans l’eau, 
sur la plage ou dans les cafés de l’ancien village de pêcheurs. 
A contrario, il règne presque un calme total dans la marina, 
où nous décidons finalement de confier notre bateau afin de 
pouvoir nous aussi nous plonger en toute quiétude dans 
l’effervescence. 

Le jour suivant est magnifique, et nous hissons les voiles déjà 
dans la baie. Bien que le vent soit faible et que nous naviguions 
au grand largue, le loch indique immédiatement quatre nœuds, 
puis cinq et, alors que la brise du nord-ouest forcit et se voit 
déviée par les thermiques d’ouest, nous atteignons même les 
sept nœuds. Quel plaisir de naviguer sur un bateau rapide! Le 
nôtre doit sa vitesse à la grand-voile, qui mérite véritablement 
ce nom. Arrivés au Cabo Espichel, nous faisons le bilan: une 

vitesse moyenne de sept nœuds et une vitesse maximale de 
plus de huit nœuds. Pas mal pour un bateau de 36 pieds! Le 
cap, quant à lui, nous déçoit. Bien que ses falaises s’avèrent 
impressionnantes depuis l’Igreja de Nossa Senhora do Cabo, 
plus important lieu de pèlerinage du Portugal avant le miracle 
de Fatima, depuis le bateau, elles semblent en revanche presque 
dociles et s’aplatissent aussitôt après les avoir contournées.

La décision revient au vent
Au moment de planifier cette croisière, Portinho da Arrábida 
figurait en tête de ma liste d’endroits à rallier. Bien que son 
mouillage soit très exposé et que les profondeurs d’eau à son 
approche ne soient pas des plus abondantes, une telle tran-
quillité se dégageait rien que sur les photos de ce port naturel 
au pied de la Serra da Arrábida! Rui de Palmayachts était quant 
à lui sceptique. Contrairement à mes cartes électroniques, les 
siennes indiquaient des bancs de sable ambulants et des eaux 
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peu profondes. Alors que nous nous tenions devant l’entrée, 
l’eau se retirait déjà. Devrais-je m’aventurer dans une zone aussi 
dangereuse avec un bateau dont le tirant d’eau est supérieur 
à deux mètres? Cela ne serait guère du bon matelotage! Après 
réflexion, je préfère donc me frayer un chemin à contre-courant 
dans le Rio Sado, où je mets le cap sur la marina de Setúbal. 
L’approche de cette dernière reste palpitante jusqu’au bout, et 
ce n’est qu’après avoir franchi la jetée que nous pouvons enfin 
nous réjouir. La seule place d’amarrage pour les yachts visi-
teurs est encore libre! Depuis celle-ci, il nous suffit en outre 
de traverser la rue pour nous retrouver déjà dans la vieille ville, 
qui a été revitalisée avec succès depuis quelques années, mais 
dont les rues étroites sont aujourd’hui bien vides. Arrivés au 
restaurant, nous sommes en revanche bien contents de tomber 
sur la seule table encore libre à côté de la télévision. Le 
lendemain matin, la question se pose de savoir si nous devrions 
effectuer les quarante milles marins supplémentaires jusqu’à 
Sines, dont la vieille ville vaudrait la peine d’être visitée. Pour 
ce faire, nous devrions cependant retourner à Sesimbra, faisant 
face au «Nortada», le vent du nord! Pour cette seule raison, 
nous décidons plutôt de rejoindre le Rio Sado afin de passer 
une nuit tranquille au mouillage dans un coin de sa réserve 
naturelle. Mais c’est alors que le vent se lève en fin d’après-
midi. Nous ne voulons toutefois pas manquer la traversée dans 
ce chenal abrité, bien qu’il soit rétréci par des bancs de sable, 
avec pour objectif de rallier Tróia. Située au milieu d’un centre 
de villégiature, la marina de cette dernière ne nous enchante 
cependant guère. Nous préférons donc nous amarrer à 

01, 02  Dans la vieille ville de Sesimbra, il n’y a presque que des rues à sens unique.

03	 Le Rio Sado se jette dans l’Atlantique à Setúbal.

04	 Entrée du Rio Sado à Tróia.
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Forte de São Julião da Barra
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Serra de Arrábida
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nouveau dans la marina de Setúbal, où – par chance – la seule 
place d’amarrage pour visiteurs est encore libre. Ce qui nous 
donne de surcroît l’avantage de pouvoir faire des adieux tran-
quilles à Setúbal et à son agréable vieille ville.

Un peu de douceur pour finir
Le lendemain, nous jetons l’ancre à l’abri de la jetée du port 
de Sesimbra. Nous levons à nouveau l’ancre de bonne heure 
le matin, car il nous faut aller au lof avant que nous nous 
retrouvions avec le Nortada qui nous arrive droit en face. Mais 
au final, cela se passe mieux que prévu. Avant que les premiers 
moutons n’apparaissent sur la crête des vagues, nous parve-
nons au près serré à atteindre la bouée qui nous indique le 
chemin vers le Tage. Au moment d’arriver à sa hauteur, nous 
abattons. Le vent souffle désormais de travers dans les voiles, 
et le courant de marée brasse l’eau autour de nous. Avec son 
aide, nous ne tardons pas à nous approcher du pont du 
25-avril. Il y a encore un instant, le Cristo Rei, trônant sur son 
piédestal sur la rive sud du Tage, étendait ses mains sur 
l’équipage et le navire en signe de bénédiction, et nous voilà 

désormais déjà emportés sous sa construction d’apparence 
filigrane. Derrière Casilhas, le Tage est si large que sa rive 
orientale se perd dans la brume. Depuis un bras du fleuve, 
nous bifurquons dans le Canal do Seixal et, après une pause 
café, nous voulons profiter du courant de marée afin de 
remonter le Tage jusqu’à Vila Franca de Xira. Là-bas, nous 
pourrions amarrer le bateau dans la marina et y admirer les 
azulejos – œuvres fabriquées à partir de carreaux de 
céramique  –, qui témoignent de la victoire sur les Maures. 
Nous pourrions alors aussi profiter des conditions calmes 
pour visiter Alcochete. Ou bien Montijo? Au final, la pluie 
décide pour nous et recouvre tout ce qui nous entoure d’un 
gris impénétrable. Naviguer sans visibilité dans une zone de 
marée peu familière et exigeante ne serait pas une bonne 
idée. Nous attendons donc la marée basse et nous laissons 
guider par le Monument aux Découvertes jusqu’à Doca de 
Belém. De là, nous ne sommes pas loin du café le plus célèbre 
de Lisbonne, qui adoucit un peu la déception causée par le 
mauvais temps avec un «Pastéis de Nata», une tarte feuilletée 
à la crème pâtissière originaire de Lisbonne.
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